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PROBLEMES PARTICULIERS 

QUE REMONTRENT LES PAYS LES MOINS AVANCES 

POUR ASSURER LEUR DEVELOPPEMENT INDUSTRIEL. 

HOTEBS CE SURMONTER LES OBSTACLES 

QUI S'OPPOSENT A LEUR INDUSTRIALISATION. 

I 
par D. R. Paré 

Direction du Développement Industriel 

(Hauta Volta) 

Les opinions exprimées dans le présent dooument sont celles de l'auteur 
•t ne reflètent pas nécessairement les vues de l'ONUDI ou du Oouvememont 
de la Baute Volta. 
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La Haute-Volta,  chacun le  sait. es+  l'un des pays du globe classés dans les 

25 cas les plus graves caractérisée notamment par: 

- un P I B    p?.r habitant inférieur à 100 dollar?, 

- une part de  l'industrie iranuffurière dans le    P I B    inférieure à 10T % 

(Haute-Volta: moins de 6 $>, 

- un tau- d'analphabétisme  rupérieur à OO % C'est à dire que   la Haute-Volta doit 

fournir der, effort.- particulière au 3ein du groupe des pays en voie de 

développement oui ont décidé de   faire  passer la oart de leur production ^ 

industrielle de moins de  7 % de   la production industrielle  actuellement à 25 % 

de celle-ci à l'horizon en 2 000. 

L'industrie Voltaiche pourra-t-ellc suivre Te tau- de croissance de 8 % 

défini,  par la stratégie internationale du développement? La réponse à cette  ^ 

question passe par lee solutions appropriées qu'on pourrait trouver au* problèmes 

particuliers que rencontre la Haute-Volta pour assurer son développement industriel. 

j _ L'INDUSTRIE YOLTAIQUE DANS SES GENERALITES 

L'industrie volta^tque a pour ambition de contribuer à l'élévation du niveau 

de vie de la population.,  à un relèvement, notable et progressif du revenu   par 

tête,  en un mot au développement  tout court du pays.   L'industrialisation en 

Haute-Volta tend à un« action patiente en vue de maîtriser 1er, facteurs locaux 

d'un développement équilibré et  d'aménager les indispensable B liaisons avec  les 

pays économicmement avancés en fonction des priorités d'une   industrialisation 

indépendante.  Pour ce faire«   le  Gouvernement s'est défini des objectifs et des 

moyens pour les atteindre. En dépit der, contraintes que l'industrialisation 

connaît,  il est permis de  r.e féliciter des réalisations déjà acquises et de 

s'encourager des perspectiver, aui s'offrent. 

LES OBJECTIFS 

La première étape de  l'industrialisation,  axée sur des réalisations du 

type substitution aux importations,  a vite trouvé ba limite  car le pouvoir 

d'achat des consommateurs ne s'est guère développé,  l'agriculture,  principale 

source de  revenue de plus de 90 % de  la population,  ayant connu une  stagnation 

relative. Par ailleurs le  +aux d'accroissement de la productivité du travailleur 

agricole est inférieur à ce qu'il est ou peut être dann l'industrie. 
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Cette étape a été cependant nécessaire puisqu'elle a  stimulé l'esprit 

d'entreprise chez de nombreux voltaiquesr   la main d'ouvré, abondante dans 

notre pays et très courageuse, en même temps qu'elle  s'initiait au mode de 

vie du travailleur industriel,  cherchait à acquérir une qualification de  plus 

en plus élevée. Dès lors les object-Ifs a assigner à l'industrialisation  se 

précisaient. Ces objectifs peuvent se résumer en la raise en   valeur des 

ressources localer: 

1') RESSOURCES AGRICOLES ET PASTORALES 

Elles doivent procurer des revenus substantiels#     C'est pourquoi 

l'industrie  intervient pour apporter our productions agricoles et paEtorales 

le maximum de valour ajoutée avant exportation. 

2*)  RESSOURCES MINIERES 

Un grand espoir est  fondé sur ces i'essources afin d'augmenter tres 

rapidement la production      industrielle,  améliorer la balance commerciale 

et élever le    pouvoir d'achat des consommateurs. 

3')  RESSOURCES HUMAINES 

Le courage et la valeur du travailleur volt aï que,   qu'il soit manuel   ou 

intellectuel,   sont bien connus dans la sous-ré^ion de   l'Afrique de l'Ouest. 

L'industrie Voltaique veut exploiter ces    vertus par la promotion des unités 

industrielles à forte  intanfite de pain d'ouvré.   S'il est encourageant de 

constater l'esprit d'entreprise qui aniir<e un nombre  de  plus en plus croissant 

de nos compatriotes;   il  rente cependant un grand effort à fournir dans  la 

formation des hommes. 

4')  LES INDUSTRIES DE SUBSTITUTION AUX IMPORTATIONS 

Elles continuent d'occuper une place  importante en ce sens cru'elles 

contribuent à ravitailler le marché local en produits de grande consommation 

pour autant que la. demande  der oroduits concernés  justifie la création d'unités 

industrielles viables,  mais aussi quand elles sont génératrices d'effets 

d!entraînement pour d'autres activités industrieller     L'accent est mis  sur 

los industries productrices de bien d'équipement >   les  induFtrier. chimiques 

et les industries énergétiques. 



_ 4 - 

MOYENS MIS AU SERVICE DU DEVELOPPEMENT INDUSTRIEL 

Ils sent très limiter.. La dépendance de  l'extérieur reste en matière de 

financement très grande. Toutafois)  l'aide extérieure ne répond pas toujours 

aux besoins,  qu'il s'agisse de  an. structure  ou de  son volume. C'est pourquoi 

des mesures ont été prises pour mobiliser l'épargne locale au service du 

développement:   la création de  la Caisse Nazionale dee Dépôts et des Investisse- 

ments (CNDl) en est une,  à côté de la Banque Nationale de Développement 

(BND) qui draine das capitaux extérieurs pour len mettre au service de 

l'économie du pays. 

Un Code des Investissement suffi raniment libéral permet de faciliter 

le démarrage des entreprises industrielles nouvelles grâce à des mesures 

de dégrèvements fiscaux»   (dans les pays développés on donne au:: entreprises 

plutôt des moyens financiers et  juridiques pour réduire leur handicaps 

de départ). 

Pour la promotion de la petite et moyenne entreprise  locales, un Code 

d'Investissements "spécial"!, baptisé "petit code" est en préparation et 

devrait aider cette catégorie d'entreprises à jouer rapidement leur role. 

L'Office de Promotion de  l'Entreprise Voltaïque  (OPEV) a été crée pour 

assister spécialement les petites et moyennes entreprises. 

En matière d'infrastructure, une nouvelle  zone  industrielle est en 

chantier à Ouagadougou,   tandis, que  la capitale  économique,   la ville de 

Bobo-Dioulasso est déjà dotée d'une  zone fonctionnelle située en bordure de la 

voie ferree Abidjan-Niger. 

En matière de mobilisation du capital humain! une place de choix est 

faite à la formation technique. Mais cette formation est coûteuse pour le 

budget national. 

Certe3 des efforts louables ont été fournis-  maie on ne peut pas dire 

que la baße d'une industrialisation soutenue  soit encore  solidement 

implantée,  tant nombreuses sont les difficultés que connait l'industrie 

voltai'que. 
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II - DIFFICULTES DE L'INDUSTRIE VOLTAIQUE 

Tour poser clairement les problèmes de 1»industrie voltaîque, une 

analyse des contraintes économiques est indispensable, ceci afin do sérier 

ceux des problèmes eur lesquels une action est possible à plus ou moins 

longue échéance „ 

1) - CONTRAINTE GEOCiRAPhiQUE 

Distança maximale du Nord an cud : 65O km 

" " do l'Est à l'Ouest        : 85O km 
2 

Superficies    274- C00 km 

ACCES A LA MER 

- voie ferrée: .îagadougou - Abidjan (Cote-d'Ivoire)» 1 147 km 

- Route            : "            - Lomé (TOGO)                       : 1 OOO km 

- Route           : "            - Accra (GHANA)                   : 846 km 

- Route            : "            - Ootonou (BENIN)                t 1  100 km 

2) - MANQUÜ D'ENERGIE 

L'énergie électrique t; t, produite à un ooût très élevé. 

3) - RESSOURCES NATBKTÜiLES 

- Los ressources minières connues sont peu nombreuses 

o      - Les ressources agricoles  sont plus importantes mais leur mise 

rn valeur exi;*e de g^os efforts. 

4) - TROP OR'"in Dr.PEMDANCTS DE L'EXTERIEUR   pour l'approvisionnement en 

matières premier.a et souvei c en produits Bemi-fins importés. 

— leurs prix eont grevés par tous les frais de transport, d'assurance 

de transit,, ùt tax^c divo me s. 

- insécurité et délaie de  l'approvisionnement. De ce fai*    le  secteur 

industriel centirvo à représenter dans l'économie nationale, une enclave 

étrangère plus e:>nnii.lo aux impulsions d'origine extérieure qu'à ce lie e 

venues ¿a 1l i ' ' . \?ic-:rs. 

5) - UNE IKFRASTPUnrJra 35 TRANSPORT TROP REDUITS 

- Les infrastructures de tranaport par rail sont insuffisantes tant du 

point de vue criantitatif que qualitatif. 
- Les liais*-• routières sont également insuffisantes. Des efforts sont 

entrepris pour permettra un désonclavecient et une diminution des 

ooût e de tmneport. 
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6) - UN MATERIEL INDUSTRIEL PAS TOUJOURS BIEN ADAPTE 

- matériel conçu pour de fortes capacités de production 

- matériel d'une haute technicité,  ce qui  signifies 

- maintenance difficile par manque d' infrastructure industrielle, 

- faible en^ loi de main-d'ouvre 

- besoin d'un grand nombre de techniciens expatriés 

- matériel très coûteux 

7) - {.'ASSISTANCE TECKIIQUE - FORMATION ET VOLTAISATION 

Le coût élevé de l'aowintance technique associé à son importanoe 

qualitative grève lourdement les priy de revient d'où les 

besoins en formation de cadres et techniciens voltalques. 

Outre les difficultés liées à sa situa/tinn géographique tous les 

éléments enumeren ci-dessus'Bont autant de freins à 1» industrialisation 

de la Haute-Volta. 
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III - MOYENS ET POSSIBILITES D'INDUSTRIALISAT!CK POUR UN DEVELOPPEMENT 

INDUSTRIEL SOUTENU 

- Dresser un inventaire précis de  toutes ressources existantes 

potentielles - Déterminer de quelles manières elles peuvent être 

utilisées mieux - Décider quels sont  les secteurs industriels à 

crt   r et/ou à développer er   priorité. 

- L'accroissement de noti") autonomie et le développement de la co- 

operation entre pays voisins aux fine ¿»élargir le marché des produits 

est une des conditions essentielles pour atteindre les objectifs 

d'industrialisation. 

- Transformation plus poussée • des matières premières agricoles et 

minérales nationales. 

- Diversification accrue de la structure industrielle .notamment grâce 

au développement des industries dites "industrialisantes"  (telles 

que constructions mécaniques en particulier fabrication d'outillage 

agricole) des industries de biens intermédiaires (industries 

chimiques,  engrais.) 

- Intensifier et promouvoir les industries d'exportation reposant sur 

l'utilisation de reescurces naturelles et/ou de facteurs de production 

nationales disponibles (notamment la main-d'ouvre). 

- Développer la technologie - former une main d'ouvré industrielle 

nationale qualifie* 

- Création de plusieuvo grandes entreprises dans les secteurs clefs 

de l'industrie produisant des biens d'équipement et des biens inter- 

médiaires. 

- La conception dTinstallations pilotes et de démonstration. 

- Mise en place de services d'évaluation des projets et création des 

services d'informoti on industrielle•  notamment la création de banquea 

de données en informations et renseignements technologiques et 

industriels. 
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- CREATION D'AQRO-INDUSTRIES 

Bien que l'agriculture soit le secteur prédominant dans l'économie 

voltaîque,  elle n'est pas en mesure d'assurer elle-même non "décollage". 

C'est l'industrie qui peut stimuler non développement en lui fournissant 

du matériel et de l'outillage, des engrain,  des insecticides etc....  ou 

surtout en lui achetant des matières premières.  Il faut donc considérer 

que las agro-industries intégrées et orientées au maximum vers le traitement 

des matières premières agricoles et pastorale« constituent un des moyens 

les plus efficaces d'assurer le développement industriel et agricole. 

- En fin, une attention toute particulière doit    tre accordée à l'amélioration 

du volume et de la qualité de l'assistance technique et financière. 
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